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Probabilite de Monozygotic 

etablie a partir d'une Analyse Serologique incomplete 

S. Vrydagh-Laoureux 

Dans une etude sur des jumeaux examines a Bruxelles, la probabilite de zygotie 
s'est bornee a l'analyse serologique, conformement a l'idee que c'est le seul critere 
entierement objectif. 

Dans notre echantillon de 109 paires de jumeaux, les hematies de 79 paires de 
meme sexe ont ete testees par les antiserums anti-A, anti-B, anti-M, anti-N, anti-C, 
anti-c, anti-D, anti-E, anti-e. 

1. Dans 38 paires (19 (J (5 et 19 2 2) les jumeaux sont discordants pour au moins 
un caractere serologique et sont done certainement dizygotiques. 

2. 33 paires (16 $ $ et 17 $ Q) concordent pour les 9 serums utilises. Ge groupe 
contient certainement encore des dizygotes, mais nous ne voyons aucun moyen objec­
tif de les eliminer. L'etude des dermatoglyphes et des dents peut donner une pre-
somption dans certains cas, mais aucune certitude (v.p.ex. N. Ford Walker et J . N. 
Spuhler, discussion de Kallmann 1954). Nous avons calcule la probabilite de mo­
nozygotic pour chacune de ces 33 paires de jumeaux en utilisant la methode decrite 
par S. Maynard-Smith et L. S. Penrose (1955). Pour chacun des systemes serolo-
giques, on calcule d'abord la frequence des enfants de chaque genotype issus de tous 
les manages theoriquement possibles entre parents des differents genotypes. Ensuite 
on calcule la frequence des germains concordants pour chacun des phenotypes, soit fe. 

Enfin, on determine la frequence de chacun des phenotypes dans l'ensemble 
de la population, soit F. 

La chance en faveur de la dizygotic quand les jumeaux sont concordants pour 

un phenomene donne sera pD = -=-

Pour chacun des facteurs serologiques etudies, on obtient une chance en faveur 
de la dizygotic en cas de concordance, que Penrose appelle 

PoD) PlD) P2D) P3D, •••; PnD 
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La chance totale en faveur de la dizygotic est 

PD = POD x p1 D x p2 D x p3D x ... x p n D 

La probabilite de dizygotic est PD = — ~ — 

et la probabilite de monozygotic, 

I M — I ; — ; 

i + PD I + PD 

En Belgique, dans la province du Brabant, la probabilite initiale que des jumeaux 
soient dizygotiques, calculee en appliquant la methode de Gittelsohn, A. et Milham, 
S. aux statistiques de l'Oeuvre nationale de l'Enfance pour l'annee 1960-61 (Com­
munication personnelle de Madame E. Defrise-Gussenhoven) est de 1,732:1. 

Les memes donnees permettent de constater que la probabilite d'une naissance 
masculine chez les jumeaux est de 0,495 e t P a r consequent, celle d'une naissance 
feminine, 0,505. 

Pour les systemes ABO et MN, les frequences des genes pour la Belgique sont: 

p = 0,269; q = 0,056; r = 0,675 (P. Dodinval, 1961). 

m = 0,5470; n = 0,4530 (P. Moureau, 1935). 

Les estimations des chromosomes pour le systeme Rhesus en Belgique sont insuffi-
santes. Nous avons repris les probabilites de concordance entre germains, donnees 
pour l'Angleterre par Smith et Penrose (app. table 6). 

Les probabilites de monozygotic que nous avons obtenues pour les 33 paires de 
jumeaux concordants de meme sexe varient entre 0,828 et 0,915 selon leur apparte-
nance a des groupes sanguins plus ou moins frequents dans la population. 

3. Dans 8 cas, le resultat de la reaction serologique etait douteux ou manquait 
chez un des sujets pour un ou deux caracteres serologiques. Nous nous sommes de-
mande si certains de ces jumeaux, appartenant a des groupes sanguins rares dans 
la population, ne pourraient pas avoir une probabilite de monozygotic plus elevee 
que des jumeaux concordants pour les 9 serums utilises, mais de groupes sanguins 
plus repandus. Comment tenir compte de tous les facteurs serologiques connus, meme 
s'ils n'apparaissent que chez un sujet de la paire? 

Ici, nous exprimons notre reconnaissance a la mathematicienne de notre equipe, 
Madame E. Defrise-Gussenhoven qui trouva le moyen satisfaisant de resoudre ce 
probleme. 

Faisons d'abord l'hypothese que les jumeaux sont concordants, meme pour le 
caractere serologique douteux que nous appellerons X. Suivant la methode de Smith 
et Penrose, nous calculons une probabilite de monozygotic, PMh-

Cette probabilite est trop grande puisque dans certains cas, les jumeaux pour­
raient etre discordants pour X. Ces cas sont-ils frequents ? Nous pouvons calculer quelle 
est la probabilite de concordance pour X dans une population de germains. II suffit 

168 

https://doi.org/10.1017/S1120962300043171 Published online by Cambridge University Press

https://doi.org/10.1017/S1120962300043171


Vrydagh-Laoureux S.: Probabilite de Monozygotic, etc. 

de calculer la frequence A des germains concordants pour X et la frequence B des 
germains discordants pour ce caractere. La probabilite de concordance sera la fre­
quence des cas favorables divisee par la frequence totale des cas possibles, soit 

P - A 

Si nous appelons PM la probabilite de monozygotic dans le cas ou on ignore un 
facteur chez un seul jumeau de la paire: 

PM = PMh X Pxc 

La methode peut etre etendue a plusieurs facteurs, mais evidemment, dans ce cas, 
la probabilite de concordance diminue rapidement. 

Voici un exemple concret: deux jumeaux masculins ont comme formule sanguine 

B M ccddee et B M ccdd ?? 

La probabilite en faveur d'une naissance dizygotique en cas de naissance double 
en Belgique est: 

POD = 1,732240 

La probabilite en faveur d'une naissance masculine lors des naissances doubles est: 

PID = 0,495 

La chance en faveur de la dizygotic en cas de concordance B/B est: 

p2 D = 0,477692 

La chance en faveur de la dizygotic en cas de concordance M/M est: 

PSD = 0,598302 

Faisons l'hypothese d'une concordance totale ccddee/ccddee. Dans ce cas, la chance 
en faveur de la dizygotic calculee par Smith et Penrose est 

p4 D = 0,482054 

La chance totale en faveur de la dizygotic en cas de concordance est: 

PD = POD X pin X p2 D X p3D X p4D = 0,118146 

La probabilite de monozygotic est: 

P M h = 7-XTT = °>894338 
I T PD 

Mais nous ignorons le resultat de la reaction a anti-E et anti-e chez Pun des deux 
jumeaux. Reprenant les donnees de Smith et Penrose, nous pouvons etablir la fre­
quence, dans une population de germains, des cas concordants ou discordants pour 
les alleles situes au locus Ee. 
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Germains concordants ccddee/ccddee: frequence A = 0,072795 
» discordants ccddee/ccddEE: » B1 = 0,000005 
» » ccddee/ccddEe: » B2 = 0,001247 

Frequence totale des cas possibles 0,074047 

B = 0 , 0 0 1 2 5 2 

Probabilite de concordance pour ee 

A 0,072795 _ 

A + B 0,074047 

Probabilite de monozygotic 

PM = P.Mh X PXc = 0,879217 

Une probabilite de monozygotic moins elevee que celle-ci se rencontre dans 24 cas 
sur 33 dans notre echantillon de concordants serologiques. 

II n'y a done aucune raison d'en exclure la paire consideree. Cette methode per-
met de conserver pour le travail ulterieur des paires de jumeaux qui auraient du 
etre rejetees. 

R e s u m e 

Lorsque le resultat de la reaction a un anti-serum est donne pour un seul jumeau, 
il est possible de calculer la probabilite de monozygotic en tenant compte de ce resultat 
partiel. 

On calcule d'abord la probabilite de monozygotic en faisant l'hypothese d'une 
concordance complete. Cette probabilite trop grande est corrigee en la multipliant 
par la probabilite de concordance entre germains pour le caractere considere. 
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RIASSUNTO SUMMARY 

Quando il risultato della reazione ad un an-
tisiero sia noto per un solo gemello, e possibile 
calcolare la probabilita di monozigotismo sulla 
base di questo risultato parziale. 

Si comincia col calcolare la probabilita di mo­
nozigotismo nell'ipotesi di una concordanza 
completa. Tale probabilita, troppo elevata, vie-
ne corretta moltiplicandola per la probabilita di 
concordanza fra fratelli per il carattere conside­
rate 

When the result of the reaction to an anti­
serum is known for only one twin, it is never­
theless possible to calculate the probability that 
the twins be monozygotic, making allowance 
for that partial result. 

The probability of monozygosity is calculated 
in the hypothesis of complete concordance. 

This too high probability is then combined 
with the probability of concordance between 
sibs for the trait considered. 

ZUSAMMENFASSUNG 

Wenn das Resultat der Reaktion zu einen Anti-serum fur nur einen Zwilling besteht, kann 
doch die Wahrscheinlichkeit dass die Zwillinge eineiig sind, ausgerechnet werden. 

Zuerst rechnet man die Wahrscheinlichkeit der Eineiigkeit aus, in der Hypothese dass die 
Zwillinge vollstandig ubereinstimmen. 

Diese zu grosse Wahrscheinlichkeit muss berichtigt werden. Dafiir multipliziert man sie bei 
der Konkordanzwahrscheinlichkeit zwischen Geschwistern fur das betrachtete Kennzeichen. 
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